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Ingénieur agronome, Docteur en anthropologie sociale (PhD)

Consultant indépendant, conférencier, auteur

Langues : français, anglais, italien

www.changeonsdagriculture.fr - https://www.ouiboss.com/profile/jacquescaplat

Plongé dans l'agriculture depuis l'enfance, je ne suis que le dernier maillon d'une chaîne de paysans,
notamment  via  mon  père  Gérard  Caplat  qui  fut  entre  1991  et  1994  vice-président  de
Nature & Progrès.

AGRONOMIE ET POLITIQUES PUBLIQUES

En 1994, j'ai achevé mes études d'ingénieur agronome par une enquête de 6 mois sur l'agriculture
traditionnelle du Nord-Bénin, qui m'a fait comprendre tous les potentiels de l'agroécologie et de
l'agriculture biologique [cf. Jacques Caplat, Diagnostic de développement agricole de la région de Perma
(Nord-Bénin), mémoire d'ingénieur agronome, ENITAC, 1994].

De 1996 à 2000, j'étais conseiller agricole de terrain en Bourgogne, chargé de l'élevage puis de
l'agriculture biologique. J'assurais l'accompagnement technique, administratif  et  économique des
agriculteurs en conversion vers l'agriculture biologique, dans toute la diversité des productions de la
région : élevage, grandes cultures, maraîchage, viticulture.

De 2000 à 2008, j'étais l'un des coordinateurs de la FNAB, chargé :

– des politiques agricoles (aides aux agriculteurs biologiques, réforme de la PAC),

– d'études sur les bénéfices environnementaux de l'agriculture biologique,

– des partenariats avec les autres organisations agricoles française et avec les organismes de
recherche en agriculture biologique,

– des semences.

En 2001, j'ai participé à un audit sur le potentiel de l'agriculture biologique sur l'île de la Réunion
(océan indien).

En 2001-2002, je représentais la FNAB dans le « groupe de concertation sur les OGM » auprès du
Premier Ministre, où j'ai contribué à ralentir et limiter l'autorisation générale des OGM en France.

En 2003, j'étais observateur européen au « 3e forum des peuples de l'Asie du Sud » (15-18 août)
puis au forum asiatique « No patent on life » (19-20 août) au Bangladesh.

En 2007, j'ai réalisé une enquête sur la place de l'agriculture biologique dans la Politique Agricole
Commune en Italie (programme Leonardo da Vinci II), en partenariat avec AIAB ; puis j'étais l'un
des  représentants  français  à  la  conférence  internationale  de  la  FAO  et  d'IFOAM à  Rome  sur
« Agriculture biologique et sécurité alimentaire ».

SEMENCES

En 2002-2003, je fus, avec Guy Kastler, François Delmond et quelques autres, l'un des fondateurs
du Réseau Semences Paysannes, dont je restai administrateur jusqu'en 2008 [cf. Jacques Caplat,  La



réappropriation des semences par les paysans, des techniques locales au lobbying national : l'exemple de la
création du Réseau Semences Paysannes, Master d'anthropologie sociale, EHESS, 2011].

De 2003 à 2008, j'étais animateur et  secrétaire  du « groupe d'experts français sur  les semences
biologiques »,  chargé  de  concerter  les  agriculteurs  biologiques,  les  semenciers  artisanaux,  les
semenciers industriels et l'administration, autour de la mise en place du règlement européen sur les
semences biologiques. J'étais également l'un des deux représentants français à ECO-PB (european
consortium on organic plant breeding).

En 2004,  j'étais l'un des  représentants français au premier colloque d'IFOAM sur les semences
biologiques, à Rome (FAO).

CONSULTANT, CONFÉRENCIER ET AUTEUR

Depuis 2009, je suis devenu expert indépendant et j'ai élargi ma palette en reprenant des études
d'anthropologie sociale. Ma thèse ne concernait pas l'agriculture, mais relevait de l'anthropologie
des  savoirs,  et  m'a  permis  de  travailler  par  ailleurs  sur  l'importance  de  reconnaître  les  savoirs
paysans [cf. Jacques Caplat, « Savoir-faire ou savoirs ? Comment la sélection paysanne questionne le statut
des  savoirs  traditionnels »,  in  Histoire  &  Sociétés  Rurales n°46,  pp.  125-153,  2016 ;
https://www.cairn.info/revue-histoire-et-societes-rurales-2016-2-page-125.htm].

J'ai écrit plusieurs livres sur l'agriculture biologique :

– Cultivons les alternatives aux pesticides (Le passager clandestin, 2011),

– L'agriculture biologique pour nourrir l'humanité (Actes Sud, 2012),

– Changeons d'agriculture – Réussir la transition (Actes Sud, 2014),

– Avec Pierre Rabhi : L'agroécologie, une éthique de vie (Actes Sud, 2015) – Agroecology: an
ethical life (édition en anglais, 2018).

Je prépare deux livres pour la fin 2021 :

– Une agriculture qui répare la planète – Les promesses de l'agriculture biologique régénérative
(adaptation pour le  public  français du livre de Vandana Shiva et  Andre Leu,  Biodiversity,
Agroecology, Regenerative Organic Agriculture),

– Deux mains  dans la  terre,  une  bande-dessinée sur  la  conversion biologique  d'un  céréalier
(dessin : Laëtitia Rouxel).

Depuis 2012, je donne entre 30 et 50 conférences-débats par an, dont les sujets principaux sont
« L'agriculture  biologique  pourra-t-elle  nourrir  le  monde ? »,  « Agriculture et  climat »,  « Quelle
place pour l'élevage ? »,  « Les semences paysannes »,  « Quelle agriculture pour demain ? »...  La
partie « débat » est toujours au moins aussi  importante que la partie  « conférence »,  les savoirs
devant se construire en interaction et en partage. J'interviens également en tant qu'expert dans des
tables-rondes, des concertations politiques territoriales, des projets d'entreprises et des formations.

BÉNÉVOLAT

À titre bénévole, j'ai été élu municipal à Paris de 2001 à 2008, j'occupe depuis 2016 la fonction de
Secrétaire  général  de  « Agir  Pour  l'Environnement »  (l'une  des  plus  importantes  associations
environnementales en France par son nombre d'adhérents), et je suis membre de plusieurs comités
scientifiques  (Ferme  expérimentale  « Domaine  du  possible »,  association  Bio Consom'acteurs,
association Clim'action Bretagne Sud...).

Depuis 2018, je suis administrateur de la marque biologique française « Bio Cohérence ».

En avril 2021, j'ai été élu président d'IFOAM-France (Self-organized Structure).


